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Après Marx, à Détroit

Sur un rond-point, sur un barrage.
Negri serait là.
Pas dans les ruines mortes,
mais dans les flux qui persistent.
Pas dans la nostalgie des usines,
mais dans la ville devenue usine.

Usine de corps,
usine de relations,
usine de savoirs.

Détroit, capitale déchue de l’automobile,
n’est pas un tombeau.
C’est un laboratoire de la multitude.

Quand la voiture s’effondre,
quand l’usine ferme,
ce ne sont pas seulement les emplois qui disparaissent,
c’est une forme de vie qui s’écroule,
et une autre qui naît.

Ville-usine, Marx Après Marx

Elle n’est plus l’arrière-plan du travail :
elle est le lieu même de la production sociale.
Chaque rue, chaque échange, chaque lien devient travail vivant.
La production n’est plus dans la chaîne de montage :
elle est dans le soin,
dans le code,
dans l’affect partagé.

Negri nous murmure :
la révolution ne se décrète pas,
elle s’active dans le geste.



Elle ne demande pas la permission.
Elle s’invente dans chaque fissure du pouvoir.
Ville-usine, Marx après Marx.
La ville s’ouvre comme une usine.
Non plus l’usine de briques, avec ses murs, ses portails, ses sirènes.
Mais une usine diffuse, sans portes ni clôtures.

La révolution introuvable qui est partout

On dit : elle a disparu.
Mais elle est partout.
Elle est introuvable parce qu’elle n’a pas de centre.
Elle est invisible parce qu’elle est disséminée.
La révolution, c’est un geste.
Un refus.
Une assemblée improvisée au coin d’une rue.
Une occupation qui naît dans la nuit.
Un feu allumé au bord du périphérique.

Crue, décrue, recrue : la marée de la révolution

La révolution est une marée.
Elle surgit sans prévenir.
Elle monte, elle déborde, elle emporte tout.
Puis vient la décrue.
Mais les traces restent.
Et déjà la recrue.
Ceux qui reviennent.
Ceux qui n’ont pas plié.
La multitude est une mer.
Elle ne s’évapore pas.
Elle revient, plus vaste, plus indomptable.

Negri, camarade Kanak

Être camarade Kanak,
c’est sentir que la souveraineté n’est pas dans l’État.
Elle est dans la relation,
dans le territoire,
dans la mémoire vivante.
La prison, Negri l’a connue.
Le leader Kanak aussi.
Mais dans la cellule,
la pensée grandit,
le refus s’aiguise,
la dignité s’élève.



Soulèvements de la Terre et du bitume

Les luttes surgissent dans les banlieues, sur le bitume, aux carrefours.
Les Soulèvements de la Terre stoppent les bassines, défendent l’eau.
Les jeunes brûlent les nuits.
Les ronds-points deviennent places.
Les parkings deviennent assemblées.
L’égalité n’est pas un idéal lointain.
Elle est vécue dans le feu, dans le partage, dans le refus.

Insurrection des femmes

Le patriarcat est une machine.
Il pille les vies silencieuses.
Mais les femmes refusent.
Elles brisent les normes.
Elles crient que la révolution n’aura pas lieu sans elles.
La libération des femmes est le cœur battant de la révolution.
La multitude a mille visages,
et dans chacun d’eux,
le visage des femmes éclaire l’avenir.

Coordination à l’époque de la 3e guerre mondiale

Nous vivons une guerre sans déclaration, permanente.
Elle traverse nos vies, nos écrans, nos marchés.
La guerre est économique, technologique, invisible.
Mais la multitude apprend à se coordonner.
Non pas comme une armée,
mais comme un essaim.
Chaque geste est une ligne de front.
Chaque refus est une arme.

Tenir bon entre deux révolutions

Il y a celle qui n’a pas eu lieu.
Et celle qui vient.
Entre les deux, un temps suspendu.
Mais ce temps n’est pas vide.
Tenir bon,
c’est garder vivante la mémoire,
transformer les cicatrices en forces,
organiser dans le silence.
La révolution qui vient nous appelle déjà.



Saboter l’IA, effacer le salariat

Le capital s’insinue dans les algorithmes.
L’IA promet la fluidité, mais organise la subordination.
Saboter l’IA,
ce n’est pas refuser la technique,
c’est refuser son usage capitaliste.
Effacer le salariat,
c’est rompre avec la cage du travail imposé.
La révolution passe par les flux numériques,
par le sabotage conscient.

Capitalocène : devant le Kapitalocalypse

Le capital détruit tout ce qu’il touche.
Nous l’appelons Kapitalocalypse.
Mais la multitude porte un autre mouvement.
Produire pour le soin.
Produire avec la terre.
Produire pour relier.
La révolution écologique,
c’est le retour du commun contre la mort programmée.

Bloquons tout, la crise s’approfondit

10 septembre 2025.
Les routes se ferment.
Les ronds-points s’embrasent.
Chaque blocage est une respiration.
Chaque occupation, une proclamation silencieuse.
Le pouvoir chancelle.
La crise s’approfondit.
Et c’est une bonne nouvelle.
Bloquons tout.
Car c’est dans l’arrêt que naît le mouvement.
La situation est excellente.
La révolution invisible prend corps.



Deuxième souffle...

Poétique du soulèvement 

Syntaxe en flammes : révolte en codes au cœur des ruines algorithmiques 

Toni Negri. Ce texte circule. Il ne demande pas la permission.

<!DOCTYPE html> <html lang="fr"> <head>   <meta charset="UTF-8">  <p> Ce texte circule. Il ne demande pas la permission.</p> </body> 
</html>   

@Détroit
#VilleUsine  
Usine de corps  
Usine de relations  
Usine de savoirs  

La ville ne se souvient pas des usines. 
Elle les digère.
Elle les transforme en flux.
Elle devient elle-même machine,
mais une machine vivante,
faite de gestes, de regards, de liens.

La révolution ne s’écrit pas.
Elle s’active dans le geste.  

Negri confie, la révolution a pris chair dans nos corps.
Elle murmure dans les carrefours.
Elle bloque pour respirer.

@Multitude
#InsurrectionDiffuse  
Pas de parti  
Pas de palais  
Juste des corps qui disent non  

La multitude est une mer sans rivage. 
Elle monte, elle déborde, elle se retire.
Elle revient.
Plus vaste.
Plus indomptable.

Chaque crue est une insurrection.
Chaque décrue, une mémoire.
Chaque recrue, une promesse.

@Kanak
#DécolonisationVivante  
La terre  



La prison  
La mémoire  

Être camarade Kanak,
c’est marcher avec les racines. 
C’est refuser de plier.
C’est arracher le sol aux griffes du pouvoir.

La souveraineté ne s’écrit pas dans un traité.
Elle circule entre les générations.
Elle se lève dans les corps debout.

@Bitume
#SoulèvementsUrbains  
Ronds-points en feu  
Parkings en assemblée  
Banlieues en marée  

Le bitume se fissure sous les pas. 
Les nuits brûlent.
Les visages s’éclairent.
Les invisibles deviennent centre.

L’égalité n’est pas un idéal.
Elle est vécue dans le feu,
dans le partage,
dans le refus.

@Femmes
#InsurrectionIntime  
Le patriarcat est une machine  
Les femmes sont des éclairs  

Elles brisent les cages avec des chants. 
Elles tissent le commun avec leurs colères.
Elles ne demandent pas.
Elles prennent place.

Pas de révolution sans elles.
Pas de commun sans égalité des corps.

@GuerreInvisible
#3eGuerreMondiale  
Sans déclaration  
Sans front  
Partout  

La guerre traverse les écrans. 
Elle infiltre les flux.
Elle colonise les désirs.
Mais la multitude se coordonne.



Comme un essaim.
Comme une constellation.

Chaque refus est une arme.
Chaque lien, une ligne de front.

@IA
#SabotageConscient  
Débrancher  
Détourner  
Créer du commun  

L’algorithme veut nous discipliner. 
Mais le travail vivant déborde.
Il invente autre chose.
Il refuse d’être codé.

Saboter l’IA,
ce n’est pas refuser la technique.
C’est refuser sa capture.

@Kapitalocalypse
#Capitalocène  
Produire pour détruire  
Accumuler pour assécher  

Le capital est une forêt qui pleure. 
Il brûle les rivières.
Il perce les sols.
Mais la multitude choisit la vie.

Produire pour le soin.
Produire avec la terre.
Produire pour relier.

@Blocage
#10Septembre2025  
Routes fermées  
Ronds-points en feu  
Cortèges levés  

Chaque blocage est une respiration. 
Chaque occupation, une proclamation silencieuse.
Le pouvoir frappe.
La colère circule.

Bloquons tout.
Pas pour le chaos.
Mais pour laisser place au commun.



@Finale
#SituationExcellente  
#RévolutionInvisible  

La crise est notre occasion. 
Chaque fissure est une ouverture.
Chaque effondrement, une chance.

La multitude s’organise.
La révolution invisible prend corps.
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@DÉTROIT
#VilleUsine
→ Usine de corps  
→ Usine de relations  
→ Usine de savoirs  
→ Capitale déchue ≠ tombeau  
→ Laboratoire de la multitude  
→ Flux > nostalgie  
→ Vie s’écroule → autre forme naît

╔════════════════════════════════════════════════════════╗
║ LA VILLE SE RETOURNE ║
║ Production sociale sans chaînes ║
║ Travail vivant partout ║
╚════════════════════════════════════════════════════════╝

@PRODUCTION_SOCIALE
#VilleRetournée
→ Chaque rue = travail vivant  
→ Soin • Code • Affect partagé  
→ Fin de la chaîne de montage  
→ Geste > décret  
→ Negri murmure : active la révolution

╔════════════════════════════════════════════════════════╗
║ MULTITUDE EN CIRCULATION ║
║ Usine sans murs ║
║ Marx après Marx ║
╚════════════════════════════════════════════════════════╝

@MULTITUDE
#CirculationInsurgée
→ Ne demande pas la permission  
→ S’invente dans les fissures  
→ Usine sans murs  
→ Diffusion sans clôtures



╔════════════════════════════════════════════════════════╗
║ RÉVOLUTION INTROUVABLE ║   
║ Disséminée, invisible, partout ║
║ Geste, feu, assemblée ║
╚════════════════════════════════════════════════════════╝

@RÉVOLUTION_INTROUVABLE
#GesteDeFeu
→ Pas de centre  
→ Disséminée  
→ Assemblée improvisée  
→ Occupation nocturne  
→ Feu au périphérique

╔════════════════════════════════════════════════════════╗
║ MARÉE INSURRECTIONNELLE ║
║ Crue • Décrue • Recrue ║
║ Multitude persistante ║
╚════════════════════════════════════════════════════════╝

@MARÉE
#CrueDécrueRecrue
→ Surgit sans prévenir  
→ Déborde • emporte  
→ Décrue ≠ oubli  
→ Recrue = retour des indomptables  
→ Multitude = mer persistante

╔════════════════════════════════════════════════════════╗
║ CAMARADE KANAK ║
║ Décolonisation vivante ║
║ Mémoire en lutte ║
╚════════════════════════════════════════════════════════╝

@KANAK
#DécolonisationVivante
→ Negri aussi, cellule habitée par la pensée 
→ Souveraineté = relation  
→ Mémoire vivante  
→ Prison = pensée qui grandit  
→ Refus qui s’aiguise  
→ Dignité qui s’élève

╔════════════════════════════════════════════════════════╗
║ SOULÈVEMENTS DU BITUME ║
║ Banlieues en feu ║
║ Égalité vécue dans le refus ║
╚════════════════════════════════════════════════════════╝

@BITUME
#SoulèvementsUrbains
→ Bassines stoppées  
→ Ronds-points = places  
→ Parkings = assemblées  
→ Égalité dans le feu



╔════════════════════════════════════════════════════════╗
║ INSURRECTION DES FEMMES ║
║ Pas de révolution sans elles ║
║ Égalité des corps ║
╚════════════════════════════════════════════════════════╝

@FEMMES
#InsurrectionIntime
→ Patriarcat = machine du capital  
→ Normes brisées  
→ Visages multiples  
→ Avenir éclairé par elles

╔════════════════════════════════════════════════════════╗
║ COORDINATION EN GUERRE MONDIALE ║
║ Essaim contre Empire ║
║ Refus comme arme ║
╚════════════════════════════════════════════════════════╝

@GUERRE
#CoordinationEssaim
→ Guerre sans déclaration  
→ Invisible • économique • technologique  
→ Multitude ≠ armée  
→ Chaque geste = ligne de front  
→ Chaque refus = arme

╔════════════════════════════════════════════════════════╗
║ ENTRE DEUX RÉVOLUTIONS ║
║ Temps suspendu ≠ vide ║
║ Mémoire vivante ║
╚════════════════════════════════════════════════════════╝

@ENTRE_DEUX
#TenirBon
→ Révolution absente / à venir  
→ Cicatrices → forces  
→ Silence → organisation

╔════════════════════════════════════════════════════════╗
║ SABOTAGE DE L’IA ║
║ Effacement du salariat ║
║ Flux numériques en lutte ║
╚════════════════════════════════════════════════════════╝

@IA
#SabotageConscient
→ IA = fluidité toxique  
→ Sabotage ≠ refus de la technique  
→ Usage capitaliste à briser  
→ Créer du commun avec les machines

╔════════════════════════════════════════════════════════╗
║ KAPITALOCÈNE ║
║ Kapitalocalypse en cours ║
║ Révolution écologique ║
╚════════════════════════════════════════════════════════╝



@KAPITAL
#Kapitalocalypse
→ Capital détruit tout  
→ Produire pour le soin  
→ Produire avec la terre  
→ Retour du commun

╔════════════════════════════════════════════════════════╗
║ BLOQUONS TOUT ║
║ Crise excellente ║
║ Révolution invisible prend corps ║
╚════════════════════════════════════════════════════════╝

@BLOCAGE
#10Septembre2025
→ Routes fermées  
→ Ronds-points en feu  
→ Blocage = respiration  
→ Occupation = proclamation  
→ Mouvement naît dans l’arrêt
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